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Bièvre 
 
Dimanche 7 mars, la populeuse commune de Bièvre était en liesse et l’église paroissiale connut ce 
jour-là la foule des grandes solennités. C’était l’inauguration et la bénédiction du nouvel orgue 
construit par la maison Delmotte, de Tournai et procuré à la paroisse par la générosité d’un chacun, 
complétée par les subsides de la fabrique et de la commune. La cérémonie était présidée par MM. 
les doyens de Gedinne et de Wellin, entourés des curés voisins les plus proches et des amis de l’abbé 
Ciselet, curé de la paroisse, le promoteur de cette belle et audacieuse initiative. En quelques mots 
substantiels, bien inspirés et bien dits, M. le doyen de Gedinne rappelle à l’assistance les fonctions de 
l’instrument nouveau qui participera désormais aux cérémonies du culte à Bièvre ; puis, assisté de M. 
le curé de Graide et de M. le vicaire de Les Dions, il procède à la bénédiction. 
 
Se déroule alors la belle audition de musique religieuse, concert charmant qui tient attentives 
pendant une heure les oreilles les moins initiés ; c’est que les artistes se sont donné rendez-vous 
pour faire produire à l’enfant-né toutes les ressources de son organisme mélodique. Ce sont : 
Balfroid de Bièvre, Escarmelle de Virton, Toulemonde de Dinant, Devaux de St-Hubert et M. l’abbé 
Jacquemin de la schola cantorum de l’aris, celui qui a conçu la composition géniale et tout à fait 
nouvelle d’un instrument merveilleux pour nos églises de campagne. 
 
M. Delmotte est fier de son œuvre et de son patron ; c’est ce qui fut bien dit à tous dans la réception 
officielle à l’hôtel de ville où le vin d’honneur fut servi aux étrangers présents, à l’administration 
communale et fabricienne. Nous avons entendu un magnifique discours d’une envolée superbe par 
M. le notaire de Saint-Omer, président de fabrique, celui aussi plein de finesse et d’esprit de M. Diez, 
bourgmestre qui donne le clou de la fête en permettant au nom du conseil communal unanime, que 
la commune bouclait le budget des nouvelles orgues pour éviter à son dévoué pasteur les 
cauchemars d’un mendiant, fût-il de contrebande. Honneur à Bièvre et à tous ceux qui, de près ou de 
loin, ont contribué au succès de cette magnifique entreprise. 
 


